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éirangers vouloient savoir: il y avoit en-
core bien loin jusqu’a une certaine ville2
Les enfansde Frohmuth répondirent: ,,Nous
ne pouvons pas vous le dire an juste; mais,
nous allons appeler notre pére, qui pourra
stirement mieux satisfaire X votre demsande.
Frohmuth ayant entendu cela, sortit et don-
na aux voyageurs tous les renseignemens,

quils desiroient. Un de ses fils s'olfrit de

son propre mouvement d’accompagner les
€trangers et de les mettre dans le bon che-
min, afin qu'ils ne §'égarassent pas de nou-
veau,

LVL

L.c tendemain je dis aux enfans de Froh-
muth: ,, Mes chers enfaus, hier vous avez
par complaisance pour moi interrompn vos
le¢ons.  Aujourd’hui je vous Prie instament
de n'en rien faire, car je desirerois bien d'y
assister. Cela me fournira occasion de con-
noitre votre précépteur, et en méme tems
je verrai & quoi vousvous occupés et je pour-
rai juger des connoissances et des talens que
vous avez acquis. ¢ — Ma proposition parut



